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La Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux a été fondée en 1980. 
C’est un organisme à but non lucratif, qui a pour mandat de faire connaître et 
valoriser par des écrits et des conférences, l’histoire et le patrimoine des 
municipalités suivantes : Saint-Césaire, Saint-Paul-d’Abbotsford, Ange-
Gardien et Rougemont. Elle conserve des archives historiques et favorise aussi 
l’entraide mutuelle des membres et la recherche généalogique. 
 

 

34 ans de présence dans les Quatre Lieux 
 
La Société est membre de :  
La Fédération Histoire Québec 
La Fédération québécoise des sociétés de généalogie 
 
 

COORDONNÉES DE LA SOCIÉTÉ 
 

Adresse postale :     
1291, rang Double   
Rougemont (Québec) 
J0L 1M0 
Tél. 450-469-2409                     

 

Adresse de la Maison de la 
mémoire des Quatre Lieux : 
Édifice de la Caisse Populaire 
1, rue Codaire 
Saint-Paul-d’Abbotsford 
Tél. 450-948-0778 

Site Internet : 
www.quatrelieux.qc.ca  
Courriels : 
lucettelevesque@sympatico.ca 
shgql@videotron.ca 

 
 

Cotisation pour devenir membre :  
La cotisation couvre la période de janvier à 
décembre de chaque année. 
30,00$ membre régulier. 
40,00$ pour le couple. 

Horaire de la Maison de la mémoire des Quatre 
Lieux :  
Mercredi : 9 h à 16 h 30 
Semaine : sur rendez-vous. 
Période estivale : sur rendez-vous. 

 
La revue Par Monts et Rivière, est publiée neuf fois par année.  
La rédaction se réserve le droit d’adapter les textes pour leur publication. Toute correspondance 
concernant cette revue doit être adressée au rédacteur en chef :  
Gilles Bachand tél. : 450-379-5016.  
 
La direction laisse aux auteurs l’entière responsabilité de leurs textes. Toute reproduction, même 
partielle des articles et des photos parues dans Par Monts et Rivière est interdite sans 
l’autorisation de l’auteur et du directeur de la revue. Les numéros déjà publiés sont en vente au 
prix de 2,00$ chacun. 
 
Dépôt légal : 2014 
Bibliothèque et Archives nationales du Québec  ISSN : 1495-7582  
Bibliothèque et Archives Canada  

 
Tirage : 200 exemplaires par mois  

 
© Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 

Un peuple sans histoire est un peuple sans avenir 



Par	
  Monts	
  et	
  Rivière	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  Volume	
  17,	
  no	
  5	
  mai	
  2014	
   Page	
  3	
  

 
 
Bonjour vous tous ! 
 

56 Savez-vous que c’est le nombre de publications ( histoire et généalogie ) que votre Société a 

publiée depuis ses débuts en 1980. Eh oui ! Notre secrétaire, Mme Lucette Lévesque vient de colliger et 
actualiser celles-ci. Nous disposons maintenant d’un certain nombre d’exemplaires pour chaque item. Si 
vous désirez acquérir des exemplaires, vous pouvez consulter cette liste sur notre site Web : 
www.quatrelieux.qc.ca et faire parvenir votre demande à notre secrétariat à Rougemont. Nos deux 
dernières publications sont : L’Histoire de la paroisse de Saint-Damase 1748-1889 et les Éphémérides de 
la Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 2002-2013.  
 
Notre campagne de financement pour la plaque commémorative du monument des Patriotes de Saint-
Césaire se poursuit. Grâce à votre générosité, nous avons présentement reçu 256.00$. Notre objectif est de 
500.00$, ce qui devrait couvrir les frais pour une reproduction en matériaux composites de celle qui est en 
bronze. Vos dons sont les bienvenus et nous vous remercions à l’avance, 
 
Nous aimerions bien que la Maison de la mémoire des Quatre Lieux soit ouverte durant la période estivale. 
Malheureusement à cause du petit nombre de bénévoles compétents, nous devons fermer temporairement 
nos portes à partir du 2 juillet et nous serons de retour le 3 septembre 2014. Nous croyons que les 
bénévoles qui nous offrent du temps durant tout le reste de l’année, méritent bien de belles vacances 
estivales. Par ailleurs, vous pouvez en tout temps, communiquer avec un membre du conseil 
d’administration pour prendre rendez-vous, en vue d’une recherche particulière et importante. Je dois aussi 
vous signaler que certains bénévoles vont travailler chez eux durant cette période à des projets élaborés par 
votre conseil d’administration.  
 
Au nom du CA, je vous souhaite de belles vacances, de beaux voyages historiques, etc. et nous vous 
reviendrons avec la revue du mois de septembre prochain. 
 
 
Salutations cordiales et bonne lecture !  
    

Gilles Bachand 
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DOSSIER	
  LEONARD	
  FRAMBES	
  :	
  UNE	
  ENQUÊTE	
  SUR	
  UN	
  
	
  DES	
  PIONNIERS	
  DES	
  QUATRE	
  LIEUX	
  ET	
  SON	
  ÉPOQUE	
  1778-­‐1857	
  (	
  3	
  )	
  

 
Nous poursuivons notre cheminement chronologique de la vie de Leonard Frambes à Saint-Césaire et les 
environs ainsi que la découverte de certaines personnes qu’il a côtoyées tout au long de sa vie.  
 
7 mai 1824 William Frambes vendit à F.-X. Lacombe notaire de Saint-Césaire, pour le prix de 600 livres 
son moulin à scie, bâti sur le ruisseau Frambes, sur les terres longeant la branche nord de la rivière 
Yamaska, plus un arpent de terre de chaque côté du ruisseau autour du moulin, avec droit de passage dans 
le chemin conduisant du moulin à la rivière. Je n’ai pas ce document. 

      
5 novembre 1825 « De quelle nationalité était Leonard Frambes, je l’ignore, mais dans son testament en 
date du 5 novembre 1825, il s’affirme chrétien catholique, apostolique romain et j’aperçois son nom dans 
les registres de la paroisse ». ( Selon P.A. Saint-Pierre, F.-X. Lacombe notaire à Saint-Césaire ) ( 9931 ). 
Effectivement dans la formulation d’un testament à cette époque le notaire commence toujours en disant 
« Premièrement comme chrétien catholique apostolique et romain Le testateur recommande son âme à 
Dieu … » C’était une formule que tout notaire incluait dans un testament. Mais ce qui est plus significatif 
pour cette recherche c’est le paragraphe troisième : « Troisièmement déclare le dit testateur qu’il s’en 
rapporte pour son enterrement et prières à la discrétion et prudence de son exécutrice testamentaire ci-
après nommée. » C’est en occurrence sa femme Mary Harris. Mais il est intéressant ici de connaître 
d’autres détails que le notaire Lacombe à noté sur le testament : « Nous François-Xavier Lacombe notaire 
public pour la province du Bas-Canada résident en la paroisse St-Césaire soussignés et témoins enfin 
nommés et soussignés nous sommes exprès transporté en la maison et demeure du dit Leonard Frambes 
sise et construite en la dite paroisse de St-Césaire ou étant l’avons trouvé malade de corps et couché dans 
son lit sur son séant dans le coin du nord d’ouest de la chambre sain néanmoins d’esprit de mémoire 
jugement …  Dans ce testament il lègue tout à sa femme.   Signature de Frambes Nous retrouvons comme 
témoin pour ce contrat le marchand Antoine Valin de la paroisse de Saint-Damase.   

 
Qui sont les frères Valin? Le 14 juin 1814, par-devant Me Mondelet notaire, le seigneur Johnson passe un 
bail de moulin à scie ou sieur Louis Valin. « Y est présent Sir John Johnson Baronet, seigneur propriétaire 
de la seigneurie de Monnoir et autres lieux demeurant dans la ville de Montréal, lequel a reconnu et 
confessé d’avoir baillé à titre de « loïer » pour le temps et espaces à compter de ce jour au premier janvier 
mil huit cent vingt à sieur Louis Valin bourgeois résidant en la paroisse de St-Hyacinthe comté de 
Richelieu à ce présent et acceptant…un terrain sis et situé dans la seigneurie de Ramsay susdite à l’endroit 
vulgairement nommé rivière du Sud-Ouest sur trois arpents de fronts sur dix de profondeur à prendre du 
coté nord de la dite rivière à l’endroit et lieux d’icelle que le dit sieur Valin trouvera convenable pour y 
ériger un moulin à scie. » On retrouve un peu plus loin ceci : « construire de ce jour au premier janvier mil 
huit cent seize sur la rivière susdite au terrain susdit, un édifice de quarante pieds de longueur pour y avoir 
et comprendre tous les mouvements nécessaires à un moulin de deux scies. » Ce Louis Valin est un 
marchand  habitué aux affaires, et le stationnement des troupes le long de la Yamaska lui donne l’occasion 
de faire de bonnes affaires. Le seigneur Jean Dessaulles ainsi que le maître-entrepreneur Louis Valin 
s’engagent en 1814 par l’intermédiaire de Charles Lagorce notaire résidant dans la paroisse de St-
Hyacinthe, à ravitailler en bois les garnisons. Le marché passé devant Me Boileau à Chambly le 12 mai 
1814 stipule que Charles Lagorce et ses cautions devront : « fournir et livrer à partir de ce 12 mai jusqu’au 
cours de janvier prochain aux endroits où seront les garnisons dans la seigneurie d’Yamaska au fur et 
mesure que lesdites garnisons en auront besoin… mille cordes de bois franc, sain, de recette et suivant la 
loi, douze livres par chaque corde de bois. »  
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Par la suite plusieurs contrats entre des tiers et Louis Valin nous confirme l’importance de ce moulin. En 
1818, l’exploitation de Louis Valin passe à Antoine Valin son frère marchand de bois demeurant au village 
de Saint-Hyacinthe. Pendant plusieurs années Antoine Valin va exploiter ce moulin. 

 
6 septembre 1827 Lors d’une rencontre avec le grand voyer du district de Montréal et des censitaires de 
l’établissement des Écossais, à la salle publique du presbytère de Sainte-Marie, il est dit que George Harris 
est l’inspecteur des chemins et avec d’autres censitaires, ils participeront à la mise en place d’un chemin de 
ligne. 

 
21 janvier 1828 Dans un contrat de Me Lacombe on retrouve ceci : une commande de quelques quarante 
radeaux ou cages à être livrés de janvier au 10 mars, sur le bord de la rivière Yamaska, depuis le rapide 
chez John Harris à une lieue plus bas que le village de Saint-Césaire selon les dimensions spécifiées par 
Peter Patterson, écuyer, marchand de bois de la cité de Québec. Nous avons ici, une confirmation où 
habitait John Harris, pas très loin de l’ancien blockhaus.  

 
25 novembre 1828 Mariage de William Frambes fils de ( Leonard et Marie Harris ) avec Marguerite 
Gagné fille mineure de ( Antoine Gagné et Angélique Coiteux ) Léonard Frambes est présent et aussi 
Antoine Gagné et Louis Gros dit St-Pierre son ami. William est né le ? 

 
1 juin 1829 Mariage de Jean Smith ( vf Charlotte Blanchard ) avec Geneviève Frambes ( Leonard et Marie 
Harris ) John Harris oncle de l’épouse est témoin et aussi Louis Gros dit St-Pierre. Geneviève est née le ?  

 
26 septembre 1829 Baptême de Guillaume Frambes né hier de William Frambes journalier et de 
Marguerite Gagné. Parrain et marraine : Antoine Gagné et Angélique Coiteux. Le notaire A. Brunelle 
signe.  

 
1830 Desnoyers, Isidore Histoire de la paroisse de Saint-Césaire tiré du Commerçant. « Il mourut 
accidentellement, vers 1830 et fut inhumé sur la terre, possédée originairement par Thomas Harris, son 
beau-frère et occupé aujourd’hui par Thomas Gilmour. Les soldats anglais avaient eu, autrefois leur 
cimetière propre en cet endroit; les corps de plusieurs d’entre eux y reposent. Le père Frambes est le 
dernier qui y ait été déposé1. Après la mort de celui-ci, sa veuve catholique épousa un nommé Wells. » 
Dans la donation que Frambes fait le 12 février1820,  il est écrit ceci : « arrivant le décès du donateur le 
donataire le fera inhumé dans le cimetière de la paroisse et  avec ensemble quatre messes de requiem dites 
dans l’année de son décès … » Que s’est-il vraiment passé, effectivement nous ne retrouvons pas son acte 
de décès et d’inhumation dans les registres paroissiaux de l’église catholique de Saint-Césaire. Le curé 
aurait-il refusé son inhumation ? Ou lui-même ne voulut pas être enterré avec les catholiques ? Comme 
nous l’avons vu précédemment ( Testament du 5 novembre 1825 ) c’est sa veuve qui va s’occuper de sa 
sépulture. Nous avons essayé de trouver ce cimetière en 2003, le long de la rivière Yamaska, mais sans 
succès, toute la terre étant utilisée par la culture. Les cultivateurs successifs ont tout simplement labouré ce 
lieu sacré, c’est dommage ! 

 
29 avril 1830 Baptême de Marie Élizabeth née aujourd’hui du légitime mariage de Jean Christophe Smith 
cultivateur du lieu et Geneviève Frambes, le parrain a été Pierre Mullin la marraine Marie Harris qui a 
signé avec nous, le parrain et le père ont déclaré ne le savoir. ( Signature de Mary Harris ) 
  
23 mars 1831 Baptême de Georges Léonard Frambes, né du légitime mariage de Guillaume Frambes, 
cultivateur du lieu et Marguerite Gagné. « le parrain a été Louis Mong…et la marraine Marie Harris qui 
ont signé avec nous , le père …a déclaré ne le savoir » ( Nous trouvons ici la signature de Mary Harris, est-
ce la femme de Léonard Frambes? ) 
 

	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  
1 M. Jean-Marc Morin co-fondateur de notre Société et moi-même avons fait des recherches sur des terrains près de la rivière pour 
essayer de localiser ce cimetière, sans succès. Les cultivateurs ont à la longue chambardé le terrain et le cimetière est disparut avec 
ses occupants. C’est à suivre, on ne désespère pas de trouver son emplacement exact. 
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22 mai 1831 Inhumation de Georges Léonard Frambes dans le cimetière de cette paroisse, âgé de deux 
mois. 
28 avril 1832 Mariage de Antoine Gagné, cultivateur de la paroisse, fils de Antoine Gagné et Angélique 
Coiteu de Saint-Césaire et Marie-Anne Harris, fille mineure de George Harris capitaine de milice. Présent 
le père de l’épouse George Harris, François Routet oncle de l’épouse. Signature de George Harris.  

 
11 avril 1832 Baptême de André Frambes fils du légitime mariage de Guillaume Frambes cultivateur du 
lieu ( Saint-Césaire ) et de Marguerite Gagné, le parrain Antoine Gagné et la marraine Marie Harris. 

 
26 juillet 1832 Baptême de Jean Smith du légitime mariage de Jean Smith cultivateur du lieu (Saint-
Césaire) et Geneviève Frambes, le parrain Guillaume Frambes, la marraine Salomé Smith. Personne ne sait 
signer. 

 
26 juillet 1832 Inhumation de Jean Mullin dans le cimetière de Saint-Césaire âgé de douze mois, fils 
légitime de James Mullin cultivateur de Farnham et Geneviève Harris. Témoins Michel Végiard et 
Guillaume Frambes. 

 
4 décembre 1832 Baptême de Marie-Anne née hier du légitime mariage de Antoine Gagné cultivateur du 
lieu et de Marie-Anne Harris. Parrain Antoine Gagné, marraine Angélique Coiteux. 
 
18 mars 1833 William Frambes vendit à Donald George Morisson notaire à Saint-Hyacinthe, une terre de 
3 x 30 qu’il avait eu de son père quelques années auparavant, allant à la rivière Yamaska au rang de 
Rosalie, dans la paroisse de Saint-Césaire touchant d’un côté Antoine Gagné et d’autre côté F.H. Legros St-
Pierre (Gros dit St-Pierre) avec maison, grange, moulin à scie, etc. bâtis dessus.  Je n’ai pas ce document. 
 
14 avril 1833 Par acte passé devant Maître François-Xavier Lacombe, notaire résidant dans la paroisse de 
Saint-Césaire, le 14 avril 1833. Antoine Gagné, cultivateur, prend l’engagement de livrer à François 
Papineau de Saint-Mathias, avant le 15 juillet, 36 minots de cendre d’érable, d’orme ou de bois blanc à sa 
cendrière ou dans ses cuves, au prix de .12 sous le minot ou 36 piastres d’Espagne pour le tout. 
 
19 mai 1834 Baptême de Alexandre Frambes fils légitime de William Frambes cultivateur du lieu et de 
Marguerite Gagné. Parrain Joseph Gagné, marraine Geneviève Frambes. 
 
10 juin 1836 Baptême de Marguerite Frambes né du légitime mariage de Guillaume Frambes cultivateur 
du lieu et de Angélique Gagné. Le parrain François-Xavier Lacombe, marraine Marguerite Frambes. 
 
1 janvier 1839 Baptême de Antoine Frambes né hier, de Bill (William Frambes ?) et Marguerite Gagné 
parrain Antoine Gagné, marraine Marie Anne Harris.  
 
11 mars 1841 Baptême de Marie Anne Frambes, née du légitime mariage de Bill Frambes (William 
Frambes ?) cultivateur de cette paroisse et Marguerite Gagné, parrain Pierre Davignon marraine ??? 
 
22 septembre 1841 Inhumation de Marie Anne Harris épouse d’Antoine Gagné décédé avant hier âgée de 
vingt neuf ans. Témoins Zéphirin ???  Gagné. 
 
29 juin 1843 Rapport par Charles Tétro capitaine de Millice et d’autres citoyens de Saint-Césaire de la 
noyade de Guillaume Frambes fils de William Frambes.  
Nous découvrons par ce document la procédure légale de l’époque, quand il y avait une mort considérée 
comme suspecte. 

 
29 juin 1843 Service et inhumation de Guillaume Frambes fils de William Frambes et Marguerite Gagné. 

 
19 octobre 1843 Baptême de Guillaume Frambes fils de William Frambes et Marguerite Gagné parrain 
Norbert Clément, marraine Élizabeth Smith qui savent signer.  
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29 janvier 1844 Mariage de François Gagné fils majeur de Antoine Gagné et de Angélique Coiteu de cette 
paroisse et Praxède Clément fille majeur de Léon Clément cultivateur et d’Élisabeth Frambes de cette 
paroisse. Présents Anselme Leblanc beau frère de l’époux et d’Antoine Gagné son frère, de Léon Clément 
père de l’épouse et de Norbert et Julien Clément ses frères. 

 
18 février 1844 Mariage de  Antoine Gagné veuf de Marie Anne Harris avec Marie Anne Clément fille 
majeur de Léon Clément et Élisabeth Frambes aussi de cette paroisse. Présents Anselme Leblanc tenant 
lieu de père et de Léon Clément père de l’épouse, Norbert Clément son frère, l’épouse a signée.  

 
29 novembre 1844 Baptême de Marie Anne née du légitime mariage d’Antoine Gagné cultivateur et Marie 
Anne Clément de cette paroisse. Le parrain Léon Clément son père et la marraine Élisabeth Frambes. Le 
père signe Léon Clément. 

 
28 janvier 1845 Mariage de Norbert Clément, fils majeur de Léon Clément et Marie Élisabeth Frambes de 
cette paroisse et Marie Chamberland de cette paroisse, fille mineure de  Antoine Chamberland et Céleste 
Végiard. 
 
14 mars 1846 Baptême de Marie Aglaé Frambes âgée de treize jours fille légitime de Guillaume Frambes 
cultivateur et de Marguerite Gagné du township de Stukely le parrain a été Augustin Viau dit Lespérance et 
la marraine Dorothée Gagné …Le curé de Saint-Césaire est le missionnaire de ces nouveaux colons qui 
viennent des vieilles paroisses. Plusieurs colons à la recherche de terres venant des Quatre Lieux iront 
s’établir dans les Cantons de l’Est dans les cantons de Ely et Stukely. C’est à partir de ce moment que les 
Frambes vont disparaître des Quatre Lieux. Il faudrait faire une recherche pour savoir s’il y a des 
descendants aujourd’hui dans la grande région de Valcourt et aux alentours. 
 
9 juillet 1847 Abjuration et baptême sous condition de John Harris, âgé de soixante-quatre ans, dans l’une 
des salles du presbytère de Saint-Césaire, exécuté par Charles Prince évêque de Saint-Hyacinthe. Étaient 
présents : James Mullin, Augustin Sanssouci, Patrick Maguire, et Honorius Dwyer.  
 
25 octobre 1851 Baptême de Cordélia Aveline née du légitime mariage de Antoine Gagné et Marie Anne 
Clément.  
 
23 février 1852 Mariage de Pierre-Félix Clément cultivateur et fils majeur de Léon Clément et d’Élisabeth 
Frambes de cette paroisse et Adelphine Monjeau ? fille mineure de Jean-Baptiste Monjeau ? et Louise 
Girard. 
 
6 novembre 1854 Mariage de Jean-Baptiste Charron journalier domicilié de cette paroisse fils mineure de 
Pierre Charron et de la défunte Mary Harris de cette paroisse et Céline Bertrand dite Ste-Arnaud file 
mineure de Léon Bertrand dit St-Arnaud cultivateur de cette paroisse 

 
Mariage de Pierre Sené cultivateur, fils majeur de Charles Sené et de Sophie Viau de cette paroisse (Saint-
Césaire) d’une part et Marie Zoé Gagné fille majeure d’Antoine Gagné et de la défunte Marie Anne Harris 
autrefois de cette paroisse. 

 
28 octobre 1857 Mariage et décès de Josephte Sansoucy ( veuve de John Harris ) Marié Jean-Baptiste 
Millet ( François et Poulouse Gamache de la Présentation ). ( Elle se serait mariée et décédée le même jour 
soit le 28 octobre 1857 ? )  Selon le roman de Liliane Vien-Beaudet : Josette femme de John Harris et donc 
beau-frère de Frambes aurait été la maîtresse de celui-ci et elle aurait eu une fille de lui : Céleste (voir le 
roman).  

 
3 janvier 1896  Procès verbal du « pont Fram Rougemont » ?  Hôtel de Ville de la paroisse de Saint-
Césaire,  Inventaire des documents historiques, 1982, Société d’histoire des Quatre Lieux. 

 
16 mars 1908 Mort de Antoine Gagné dit Bellavance, le 16 mars 1908, à l’âge de 105 ans et 3 mois. 
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Conclusion 

Je vous ai fait connaître davantage l’un des premiers colons des Quatre Lieux et sa famille. C’est 
toujours fascinant de découvrir une partie infime de la vie d’un homme et de sa famille à partir de quelques 
documents tels des contrats notariés, des registres religieux, et des livres d’histoire etc. Cette petite 
recherche nous a fait découvrir davantage, que Frambes était un homme d’affaires, qui exploitait plusieurs 
moulins à scie, il était allié aux Harris qui eux étaient des charpentiers-constructeurs. Ils ont participé 
durant cette période au développement économique des Quatre Lieux. Ils furent des précurseurs. 
Aujourd’hui, ces familles sont complètement disparues des Quatre Lieux. Il semble, qu’elles ont fait 
comme beaucoup d’autres familles de nos paroisses à cette époque; elles ont émigrés dans les Cantons de 
l’Est, puis aux États-Unis. (voir le roman de Mme Vien-Beaudet) 

 
J’espère que vous avez apprécié ce petit périple. Je sais que certains d’entre vous en ont entrepris de 

bien plus long, en faisant l’histoire de leurs familles respectives. Je tiens à vous féliciter pour cette ténacité 
à découvrir la vie de vos ancêtres. Il y a comme vous l’avez constaté des questions qui sont encore sans 
réponses c’est je l’avoue un peu de ma faute, car je n’y ai pas consacré le temps approprié pour bonifier 
cette recherche, car j’ai beaucoup d’autres activités comme vous le savez reliées au monde historique et 
généalogique. 

 
La découverte et la diffusion de cette période de notre histoire demeure encore en grande partie 

inconnue, par cette petite recherche, je pense avoir fait avancer quelque peu, notre connaissance historique 
des Quatre Lieux. 

 
Gilles Bachand 
 
Fin 
 
 La signature de Léonard Frambes retrouvées sur certains documents. 
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Des miliciens de la seigneurie de Saint-Hyacinthe en 1775, 1776 et 1777 
 
Le 25 janvier (1801?) Joseph Coiteux, premier capitaine de milice, Jos. Chapdelaine, deuxième 

capitaine J-Bte Rivard, J-Bte Auger et J-Bte Lesablonnière sergents François Jarret, Pierre Blanchard, 
Pierre Cadoret, Pierre Landirand, Chs Benoît, Amable Benoît, lieutenants, Joseph Crête, J-Bte Benoît, 
Louis Végiard, Thomas Flibotte, Jean Piquet, Simon Flibotte, Louis Galarneau, Jacques Flibotte,  Louis 
Cotté, Pierre Leclaire père, J-Bte Landirand, et Marie Anne Fontaine, veuve Ls Michel Maingot, 
constituèrent leur procureur général et spécial le sieur Jeremiah McCarthy fils arpenteur, résidant à Québec, 
avec mission de présenter une requête à son Excellence en conseil aux fins d’obtenir un terrain que sa 
Majesté leur donnerait en récompense des services qu’elle en a reçus pendant la guerre de 1775,1776 et 
1777, dans le townships de Roxton, partie sud-ouest bornée au sud par Shefford, à l’ouest par Milton, au 
nord et nord-est par le reste de Roxton, dans la future paroisse de Ste-Pudentienne. Cet acte venait à la suite 
d’un marché fait le 28 avril 1801 entre le sieur McCarthy et ces messieurs. ( Notaire : Louis Picard ) 
 
Les enfants de Léonard Frambes 
 
Élisabeth née en 1789 à Terrebonne. Mariage 6 mai 1813 avec Léon Charles dit Clément. 

 
Marie Anne née le 27 décembre 1795 à Saint-Hyacinthe, baptisée le 24 janvier 1796 à Saint-Hyacinthe. 

 
Alexandre né le 20 juillet 1800, baptisé le 22 juillet 1800 et décédé le 24 juillet 1800 à Saint-Hyacinthe. 

 
William né et baptisé le  ?? Il se marie le 18 novembre 1828 à Saint-Césaire. 

 
Geneviève née et baptisée le ? Elle se marie le 1e juin 1829. 

 
Guillaume fait baptiser Marguerite le 10 juin 1836, sa femme est Angélique Gagné, il est témoin à 
l’inhumation de Jean Mullin. 

 
Marguerite marraine au baptême de Marguerite Frambes (Guillaume et Angélique Gagné). 

 
Dans le roman de Mme Vien-Beaudet à la page 215, il est écrit : « Frambes le dernier survivant des 

pionniers du Bois des Quatre Lieues, fut très affecté par la disparition de Josette. Il eut l’impression 
d’avoir perdu sa femme. Ne lui avait-elle pas donné Céleste? Se sentant vieux, loin de ses enfants puisque 
ses deux filles s’étaient mariées et vivaient aux États-Unis, il demanda à Céleste d’en avoir soin. En retour 
il lui donna sa terre » 
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Greffes des notaires  consultés aux Archives nationales du Québec à Montréal 
T. Barron 1799- 
L. Bourdages 1805- 
L. Brunelle 1805- 
L. Chaboillez 1788- 
N.-B. Doucet 1804- 
P.-P. Dutalmé 1798- 
L.-J. Frichet 1762- 
P.-A. Gauthier 1803- 
A. Grisé 1756- 
L. Guy 1801- 
M. Jehanne 1768- 

 

      C. Lagorce 1808- 
L.-H. Latour 1804- 
C.-E. Letestu 1781- 
C. Michaud 1787- 
J.-M. Mondelet père 1760- 
J.-M. Mondelet fils 1805- 
J. Papineau 1780- 
L. Picard 1790- 
C. Prévost 1760- 
S. Sanguinet 1748- 
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(Tous les auteurs(es) (Gervais, Benoît, Dion, Leblanc,) qui ont écrits sur l’histoire des Quatre Lieux 

utilisent les écrits de Desnoyers sans parfois approfondir et vérifier ses références.)  
 
Fin. 
 

Gilles Bachand 
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Deux	
  notaires	
  de	
  Saint-­‐Césaire	
  l’un	
  patriote	
  Ambroise	
  Brunelle	
  	
  
et	
  l’autre	
  loyaliste	
  François-­‐Xavier	
  Lacombe	
  	
  	
  

	
  
On connaît l’importance des notaires dans notre histoire. Ils sont avec le curé, le seigneur et le capitaine de 
milice, les plus importants personnages d’un village ou d’une paroisse avant l’arrivée du maire et de son 
conseil. De par son travail le notaire rédige tous les actes juridiques, mariages, ventes, testaments, il est 
aussi l’homme de confiance du seigneur, en ce qui concerne la tenue des livres juridiques de la seigneurie,  
( concessions de terres, les rentes, etc. ) Bien entendu, ceci ne l’empêche pas de participer lui-même à faire 
des profits supplémentaires en spéculant sur des terrains, en prêtant de l’argent, etc. Il fait partie des 
bourgeois de la place.  
 
Lorsque que nous prenons connaissance de l’histoire des Quatre Lieux à ses touts débuts, nous retrouvons 
immanquablement les écrits de ces deux notaires. C’est qu’ils sont arrivés dans la région de Saint-
Hyacinthe et par la suite Saint-Césaire très tôt. Lacombe en 1819 et Brunelle en 1827. Ils avaient vu tout 
probablement le potentiel de développement de cette paroisse et de toute la région. Il manque de terres le 
long du fleuve Saint-Laurent et les habitants quittent les vieilles seigneuries pour de nouvelles concessions 
le long de la rivière Yamaska. Ils seront donc partie prenante de toutes les concessions et les autres actes 
juridiques durant les premières années de développement de nos paroisses. 
 
L’arrivée des évènements de 1837 allait changer à tout jamais leur relation que l’on présume tout au moins 
respectueuse, entre confrères établis à Saint-Césaire. Ambroise Brunelle prend partie avec d’autres 
marchands et notables de Saint-Césaire ( François Papineau, Flavien Boutillier, Calix Gigon, Bousquet, 
etc.2 ) des patriotes tandis que François-Xavier Lacombe prend le bord des loyalistes avec W. U. Chaffers 
et Jean-Baptiste Casavant entre autres. En histoire politique, on retrouve toujours la même chose, certains 
participants à des évènements sont pour et d’autres sont contre. Les derniers référendums sur 
l’indépendance du Québec en sont la preuve. En 1837-38 c’était la même chose. 
 
Cependant ce qui est remarquable en ce qui les concerne, c’est que pour la suite des choses, ils vont 
toujours demeurer « ennemis » dans les affaires qui vont se développer à Saint-Césaire et les environs et 
aussi en politique. Ceci apparaît continuellement dans les journaux de l’époque ou les contrats de sociétés 
et dans l’organisation municipale et scolaire qui débute, etc. Il va y avoir irrémédiablement deux clans à 
Saint-Césaire qui vont regrouper les mêmes belligérants durant des années. 
 
Voyons maintenant qui était ces deux antagonistes et ce qui a amené cette division entre bourgeois et 
habitants de Saint-Césaire et la région.   
 
Ambroise Brunelle 
 
Il est le fils de Louis Brunelle notaire et de Madeleine Goulet. Ce Louis Brunelle selon l’historien Pierre-
Athanase St-Pierre3  « a rédigé son premier acte le 11 juillet 1805 à St-Benoit. Avait-il fait  sa cléricature à 
cet endroit ou dans les environs ? Chose certaine c’est qu’il avait pris femme à Saint-Denis en 1795 et qu’il 
était père de famille avant son admission à la pratique du notariat. Il s’en vint à Saint-Hyacinthe au 
printemps 1812 en mars alors que son fils Ambroise avait 7 ou 8 ans. » Ambroise épouse à Saint-Hyacinthe 
le 23 février 1829 Léocadie Valin, il décède à Saint-Césaire le 2 avril 1859. Le 4 mars précédent, il avait 
signé son acte no 98704. Ceci nous renseigne sur le nombre d’actes potentiels qu’un notaire pouvait signer 
dans les Quatre Lieux à cette époque. Et lors des évènements de 1837-1838, il va appuyer le mouvement 
patriote. 

	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  
2 J’ai écrit plusieurs articles concernant les patriotes dans des numéros antérieurs de cette revue. 
3 Le chanoine P.-A. St-Pierre va publier sous le pseudonyme G.P.A. une série d’articles historiques dans les années 1930, dans le 
Courrier de Saint-Hyacinthe, dans les rubriques : La vie du Passé et À travers l’histoire de notre région.  
4 Ibid., Le chanoine… 
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François-Xavier Lacombe 
 
Malheureusement nous n’avons pas beaucoup d’informations concernant ce notaire. Il fut notaire à Saint-
Césaire de 1819 à 1843. Il fit lui aussi des milliers d’actes, dont 40 à 50 actes pour des anglophones du 
township de Milton, le 21 juillet 1834, toujours selon P.-A. St-Pierre. Lacombe est un conservateur, qui 
rapidement va donner son appui aux loyalistes, dont les deux plus connus à Saint-Césaire sont : Jean-
Baptiste Casavant et W. U. Chaffers, sans oublier le curé Lamarre. 
 
Les faits en 1837 
 
Ambroise Brunelle 
Il se présente à l’Assemblée patriote de Saint-Hyacinthe le 1e juin 1837, qui est sous la présidence de 
François Papineau de Saint-Césaire et ami de Brunelle. Il y propose cette résolution qui est appuyée par 
Eusèbe Cartier : « Que l’emploi du revenu public de cette province, sans le consentement de nos 
représentants détruit le seul contrôle constitutionnel que nous puissions exercer sur les actes ou les 
prétentions de l’exécutif et anéantit tout espoir de promouvoir l’éducation du peuple et de subvenir aux 
autres besoins du pays. » On découvre ici l’une des grandes demandes des patriotes : soit avoir le contrôle 
complet des dépenses.   
	
  
Dépositions d’opposants aux patriotes : 
Deux fermiers racontent que : « Me Ambroise Brunelle seroit un dangereux souleveur de peuple […] qu’il 
s’est sauvé après avoir animé les esprits du bas peuple ». 
 
La déposition suivante dénonce Ambroise Brunelle :  
 
« Province du Bas-Canada 
District de Montréal 
Pardevant moi Jean-B.tre Casavant Écuyer l’un des Juges de Paix de Sa Majesté pour ledit district. 
Sont comparus Jean Lacoste & Pierre Morin tous deux cordonniers de la Paroisse St-Césaire, lesquels 
après avoir prêté serment sur les Saints Évangiles déclarent et disent que Mtre Ambroise Brunelle notaire 
seroit un souleveur du peuple contre notre Souveraine La Reine Victoria conjointement avec Flavien 
Boutillier François Papineau & Calix S. Gigon & coupable de haute trahison & qu’il s’est sauvé après 
avoir animé les esprits du bas peuple, qu’il était aussi un des chefs pour obliger ledit Jean Bte Casavant 
l’un des magistrats à remettre sa commission de Juge de Paix & Win U. Chaffers Esqr. Ses commissions de 
Commissaire % magistrat & de Complices du charivarie & ne disent rien de plus. 
Assermenté devant moi 
St-Césaire le 15 décembre 1837 
Signé J. Bte Casavant j.p.                 sa X  marque Pierre Morin sa X marque Jean Lacoste » 
	
  
Le notaire Ambroise Brunelle a été fait prisonnier le même jour, soit le 15 décembre 1837. Plus tard, soit le 
9 février 1838, avec toute son habileté intellectuelle, il raconte ce qui s’est passé dans un examen volontaire 
et exprime son opinion politique par rapport aux activités qui se déroulaient depuis un certain temps :  
 
« Je suis âgé de 34 ans. Je suis marié et ai cinq enfants. 
J’ai été pris par le nommé Jean-Baptiste Bélair le 15 décembre dernier. Je suis parti de chez moi le 19 
novembre dernier pour aller aux États-Unis où je suis resté jusqu’au 13 décembre. Je suis parti des États 
le 13 et je suis arrivé chez moi le 15, le jour où j’ai été fait prisonnier. J’étais allé aux États retirer des 
dettes et, en même temps, pour éviter d’aller à Saint-Charles où il y avait un camp établi. Mes opinions en 
politique étaient partagées, je n’approuvais pas tout ni ne désapprouvais point tout.  
Il y a eu des charivaris dans notre paroisse mais je n’y ai jamais pris part. 
Signé : A. Brunelle 
Signé : C. Tait, j.p. 
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L’interrogatoire s’est poursuivi le lendemain, soit le 10 février 1838 :  
-­‐	
  Êtes-vous allé chez M. Chaffers, en aucun temps, avec M. Papineau et Calixte Gigon et autres personnes, 
en députation ou autrement, le commander de fermer ou arrêter la Cour de justice dont il était 
commissaire ?  
- Non 
- Vous êtes-vous trouvé présent lorsqu’une pareille réquisition fut faite à M. Chaffers ? 
- Quand nous sommes entrés chez M. Chaffers, M. Papineau entra le premier, suivi de M. Gigon et moi; je 
n’ai pas bien compris les premières paroles qu’adressa M. Papineau à M. Chaffers, lorsque M. Chaffers 
répondit qu’il n’avait jamais dit qu’il remettrait ses commissions. M. Papineau ou M. Gigon répliqua alors 
qu’ils n’étaient pas venus lui demander ses commissions, quoiqu’il dît qu’il était prêt à les reemettre. M. 
Papineau et M. Chaffers se dirent alors des paroles injurieuses. M. Papineau et M. Gigon s’en furent alors 
et, [ à ] la réquisition de M. Chaffers, je restai chez lui où je rentrai en explication avec M. Chaffers, lui 
disant que je n’étais pas venu là pour lui faire rendre ses commissions, mais bien pour lui faire rapport des 
procédés de l’assemblée, tel que je lui avais promis antérieurement. 
Signé : A. Brunelle 
Signé : C. Tait j.p. » 
 
Le notaire Ambroise Brunelle a été libéré le 13 février 1838 sans procès ni caution. Est-ce à cause de son 
statut de notaire, de ses relations avec le curé Lamarre ? Chose certaine, il n’eut pas à subir le sort de 
certains autres Patriotes de Saint-Césaire emprisonnés durant plusieurs mois et exilés aux Bermudes ou en 
Australie. Leurs noms apparaissent sur le monument aux Patriotes au parc Neveu à Saint-Césaire.  
 
François-Xavier Lacombe 
C’est par le notaire Lacombe que l’on apprend un évènement devenu célèbre dans l’histoire des patriotes 
des Quatre Lieux. Tout ceci se passe dans l’église de Saint-Césaire, allons y faire un tour. 
 
« P. C. [ sic ] Lacombe N.P. à Stephen Walcott5 
 
Monsieur 
Croyant que c’est du devoir de tout honnête citoyen dans le tems critique d’aider à l’exécutif dans ses 
efforts à établir la paix & l’union dans la Province et considérant que si les personnes tenant des situations 
sous le gouvernement ne montre pas de bons exemples que cet objet ne peut pas avoir lieu, j’ai l’honneur 
de vous communiquer pour l’information de Son Excellence le Gouverneur en chef le fait suivant. 
Dimanche dernier Messire le curé Lamare a lu la circulaire de l’évêque annonçant la mort du Roi & que 
son Successeur était la Reine Victoria, pour qui il allait chanter le Te Déom & le dessus Flavien Boutillier 
Magistrat nouveau & Capitaine de Milice & François Papineau Major de Milice occupant la place 
d’honneur dans l’église ont sortis et quitté l’église, au grand scandale de toute la Congrégation & en 
excitation de la conduite des Révolutionnaires telle que détaillé dans la Minerve & Vindicator,6lesdits 
Boutillier & Papineau ont toujours été des plus violens contre le gouvernement depuis des années, j’ose 
soumettre à la considération de Son Excellence si de telles personnes devraient continuel à tenir de 
commissions dont ils en font de telles usages leurs pouvoirs par leur Employés reduits un très grand 
nombre de personnes à suivre leurs marches. 
J’ai l’honneur d’être avec respects Votre Dévoué Serviteur 
 
( signé) F. X. Lacombe 
St-Césaire 23 août 1834 [ sic ]7 
Samuel Walcott Esqr 
Secrétaire civile 
Québec 

	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  
5 Selon l’auteur Julien S. Mackey Notaires et patriotes 1837-1838, Québec, Septentrion, 2006, 254 p. Il n’y a pas eu de notaire P. 
C. Lacombe au Québec. C’est donc bien F.-X. Lacombe. Tout probablement une erreur de transcription… 
6 Deux journaux propatriotes de Montréal. 
7 On a daté cette lettre du 23 août 1834, il aurait fallu inscrire 1837 ou 1838, puisque la reine Victoria a succédé à son oncle le roi 
Guillaume IV, décédé en 1837. 
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Les actes de ces deux notaires peuvent être consultés à la Maison de la mémoire des Quatre Lieux, ils sont 
sur microfilms.  
 
Gilles Bachand 
 
Référence :  
 
BERNARD, Jean-Paul. Assemblées publiques, résolutions et déclarations de 1837-1838, Montréal, vlb 
éditeur, 1988, 304 p. 
 
MACKAY, Julien S. Notaires et patriotes 1837-1838, Québec, Septentrion, 2006, 254 p 
	
  
 

Pêle-­‐mêle	
  en	
  histoire…généalogie…patrimoine…	
  
des	
  suggestions…	
  de	
  Gilles	
  Bachand	
  

 
Des suggestions de lecture… 
 
Deux nouvelles publications de nos membres 
 

 
Livre historique de Cécile Choinière  

163 p. En vente : voir Mme Choinière 

 
Roman de Clément Brodeur 

98 p. En vente : 22.00$ 
 
Nous tenons à féliciter Mme Cécile Choinière pour une autre publication de sa collection de livres. Depuis 
des années, elle effectue des recherches généalogiques, concernant sa famille et voici qu’elle publie un 
répertoire des Filles du roi, qui se sont établies dans le territoire de la Montérégie. Merci de nous aider dans 
nos recherches touchant ces femmes admirables ! 
 
Après avoir écrit un livre sur l’histoire des Brodeur, et un essai sur les Papes, Clément Brodeur vient de 
s’attaquer avec succès à un premier roman. La description des personnages et leur état d’âme sont bien 
relatés par l’auteur, parfois avec humour ! Il a le don de nous émouvoir et de nous convaincre par son 
vocabulaire recherché et aussi emprunté à nos concitoyens d’autrefois, de la véracité de chacun des 
protagonistes du roman. Bravo pour cette belle incursion dans le monde merveilleux des romans ! 
C’est avec grand plaisir et honneur que j’ai  préfacé son roman. 
 
 
 



Par	
  Monts	
  et	
  Rivière	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  Volume	
  17,	
  no	
  5	
  mai	
  2014	
   Page	
  15	
  

	
  

	
  L’utilisation	
  d’un	
  plan	
  d’une	
  paroisse	
  pour	
  la	
  recherche	
  généalogique	
  
Le	
  plan	
  de	
  la	
  paroisse	
  de	
  Saint-­‐Paul-­‐d’Abbotsford	
  en	
  1878	
  	
  	
  	
  	
  

 
     J’ai trouvé ce plan ( 1878 ) sur le site de la Bibliothèque et Archives nationales du Québec 

dernièrement. Il est très intéressant, car il permet enfin, à partir d’un numéro de lot de référence des 
anciennes seigneuries de suivre les propriétaires des lots. L’abolition des seigneuries en 1854, voit 
apparaître de nouveaux numéros de lots sur les cartes cadastrales. Sur beaucoup de cartes cadastrales, il 
était impossible de faire la liaison avec les cartes précédentes des seigneuries. Ce qui est formidable sur 
cette carte, c’est que l’on retrouve les  numéros des lots des anciennes seigneuries faisant partie de la 
paroisse de Saint-Paul-d’Abbotsford : les seigneuries Mondelet et Yamaska. Donc en consultant le cadastre 
abrégé de 1854, ( disponible à la Maison de la mémoire ) on peut découvrir enfin, le propriétaire et 
l’endroit où était situé sa terre à Saint-Paul-d’Abbotsford.  
Vous pouvez télécharger cette carte sur votre ordinateur et utiliser votre zoom pour la consulter 
convenablement, l’imprimer, etc., car ici malheureusement, nous ne pouvons rendre cette carte consultable. 

 

 
 
Gilles Bachand 
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PROCHAINE RENCONTRE DE LA SHGQL 
---À mettre à votre agenda--- 

 
	
  

« Patriotes à la grandeur du Québec » ceux de Saint-Césaire 
 
C’est à partir de ce thème élaboré par le Mouvement National des Québécoises et Québécois, que la 
SHGQL va souligner pour la 27e année, la contribution des Patriotes de Saint-Césaire à ce grand 
mouvement politique des années 1837-1838. 
 
Nous allons dans un premier temps rendre hommage à ces Patriotes, puis suivra une conférence de 
l’historien Gilles Bachand intitulée : Deux notaires à Saint-Césaire en 1837-1838, l’un patriote l’autre 
loyaliste. 
 
On vous attend donc à ce rendez-vous patriotique lors de la fête nationale des Patriotes, lundi le 19 mai 
2014, au monument des Patriotes situé au parc Neveu à Saint-Césaire. 
 
La cérémonie débutera à 13 h 30. Veillez apporter votre chaise, car cette commémoration sera suivie d’un 
vins & fromages.  
 
Au plaisir de vous rencontrer en très grand nombre ! 
 
     
 
 
 

 

Activités de la SHGQL  
 

 
10 avril 2014 
Visite du conseil d’administration de la Société d’histoire de la seigneurie de Monnoir (Marieville). Nous 
leur avons fait découvrir la Maison de la mémoire des Quatre Lieux et les services que nous offrons aux 
membres ainsi qu’au public. Cette visite permettra, on l’espère, de mettre sur pieds des échanges en ce qui 
concerne la documentation et l’offre de services. 
 
14 avril 2014  
Réunion mensuelle du CA de la Société. Les points suivants étaient à l’ordre du jour : les ordinateurs, la 
campagne de financement, notre prochaine activité, le calendrier, l’émission de Radio Canada : Qui êtes-
vous ? La campagne de financement pour la plaque commémorative du monument des Patriotes, etc. 
 
15 avril 2014  
J’avais rendez-vous avec le cinéma… et le comédien Antoine Bertrand à Ange-Gardien pour le tournage 
d’une séquence de l’émission de Radio-Canada : Qui êtes-vous ? Ce fut une expérience mémorable ! Cette 
émission met en évidence une vedette québécoise à la recherche de ses ancêtres. Vous pourrez voir cet 
épisode à l’automne prochain.   
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22 avril 2014 
La famille Riendeau est présente dans les Quatre Lieux depuis des décennies. Mme Lucille Houle-
Riendeau nous revenait à Ange-Gardien, pour nous entretenir de la parution d’un troisième tome de 
l’histoire de cette belle famille québécoise. Nous avons apprécié la richesse de sa documentation et le 
travail remarquable de recherchiste concernant les Riendeau.  
 
23 avril 2014 
Nous étions présents à la soirée reconnaissance des bénévoles, organisée par la municipalité de Ange-
Gardien. Nous avons à cette occasion rendu hommage à André Grenier, qui depuis 2006 est toujours fidèle 
le mercredi pour classer et réparer de la documentation. Merci beaucoup André pour ce travail qui permet 
une meilleure offre de service à la Maison de la mémoire des Quatre Lieux ! 

 

             Nouveautés à la bibliothèque de la SHGQL 

Toutes nos nouvelles acquisitions ou dons sont systématiquement exposés 
dans le présentoir de nouveautés pour une période d’environ un mois, puis 
placés sur les rayons de notre bibliothèque.  

La recherche peut s’effectuer par l’entremise d’un logiciel informatique. 
     
Acquisitions par la Société 
BRODEUR, Clément. Les ans cycliques le triangle impossible,  Saint-Hyacinthe, Clément Brodeur, 2013, 
98 p. 
 
SOCIÉTÉ GÉNÉALOGIQUE CANADIENNE-FRANÇAISE. Mémoires de la Société généalogique 
canadienne-française 1944-2011, Montréal, 2012, DVD. Cédérom 107. 
 
Don de Cécile Choinière 
CHOINIÈRE, Cécile. Les filles du roi les mères de la Nouvelle-France 1663-1673 Les filles du roi en 
Montérégie, Saint-Césaire, Cécile Choinière, 2014, 163 p. 
 
ASHBY, Pierre. Arbre généalogique des familles Ashby, 1989, 55 p. 
 
ASHBY, Pierre. Une page d’histoire de la famille Robert, 1989, 8 p. 
 
Don de Clément Brodeur 
BIRON, Édouard. Tableau général des notaires de la province de Québec 1928, Chambre des notaires de 
la province de Québec, 1928, 258 p. 
 
FARIBAULT-BEAUREGARD, Marthe et Éve BEAUREGARD-MALAK, La généalogie retrouver ses 
ancêtres, Montréal, Les Éditions de l’Homme, 1987, 190 p. 
 
Don de Denis Chagnon 
156 photographies ayant pour thème, les parades de la fête de la Saint-Jean-Baptiste à Saint-Césaire entre 
1940 et 1950. 

 
Don de Robert Dion et Diane Lapalme 
DION, Robert et Diane LAPALME. La famille Vadnais, Saint-Paul-d’Abbotsford, 2014, 290 pages et un 
cédérom. 
 
Don de Richard Brien 
Montage photographique de la famille Élie Brien et Ida Gince, Ange-Gardien, 2010, DVD. Cédérom 108. 
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Don de la municipalité de Ange-Gardien 
MUNICIPALITÉ DE ANGE-GARDIEN et LA SOCIÉTÉ D’HISTOIRE ET DE GÉNÉALOGIE DES 
QUATRE LIEUX. Archives vivantes 2013 Une municipalité où se cultive le bonheur, Ang-Gardien, 2014, 
un DVD. Cédérom no 109. 
 
Don de André Duriez 
DURIEZ, André. Enquête sur la parenté disparue d’Augustin Duriez, conférence de André Duriez, 22 mars 
2011 à Saint-Paul-d’Abbotsford, Granby, 2011, DVD. Cédérom no 110. 
 

       ---Nouvelles publications--- 
 

  
 

                   Une publication de 189 pages, 25 00$                                              Une publication de 60 pages, 10 00$ 
 

 

 

 
Mme Lucille Riendeau Houle expliquant les lignées Riendeau à son auditoire à Ange-Gardien 
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Caisse Desjardins de Granby-Haute-Yamaska 
Caisse Desjardins de Marieville-Rougemont 

Caisse Desjardins de Saint-Césaire 
 La Caisse populaire de l’Ange-Gardien 

 

 
 

 
Chevaliers de Colomb conseil 
3105 Saint-Paul-d’Abbotsford   

 

   
 

   
 

 

 
 

Votre publicité 
a déjà 

sa place ! 

 
 

Votre publicité 
a déjà 

sa place ! 

 
 

770, rue Principale

Granby (Québec) J2G 2Y7

Téléphone:    450-378-0101

  1-800-363-8971

Télécopieur:  450-378-5189

ger.qc.ca       

Merci à nos commanditaires 



Par	
  Monts	
  et	
  Rivière	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  Volume	
  17,	
  no	
  5	
  mai	
  2014	
   Page	
  20	
  

 
 

	
     
              

	
  
   

 

   
	
  
	
  

 

   
 

   
 


